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Psonin n'a pas publie de gros livles; son tlavait le plus volumineux est 
Le Roycuume des weiges, paru en 1911 et qui est consacre a l'histoire des etats 
de l'Hinlalaya. Mais il a donne a nomble de revues des a1ticles, que palfois 
il n'a meme pas sit,nes. Outre ceux qui ont ete indiques ci-dessus, jecitelai 
entre autres: 

1° De TouaXane cZx SWkong, avec calte (Bull. de ta Soc. de Geogr., 7eserie, 
XVII [1896], 99 ss.); 

2° Notes smr les souaces du Flemse Rovye (ibid., XVIII pl897], 202 ss.); 
3° Les dernieols voyages darzs le 1'tbet orientcrt (ibid., XIX 11898],389ss.), 
4° Visite au tombeau cle Gengzs khnn (Rev. de Paris, 15 fevliez 1S,98); 
5° Note sur les anciennes chretierttes nestozlienne$ de l'Asie Cexltrctle (JA, 

mai-juin 1900, 584-592); 
6° Notes sur le pantslamisme (QaGest. dipl. et colon., 1909, 2e semestre); 
7° Les Afahometans du 'ansou et leu^ dernies1e 7etuolte (Rev. du monde 

musutman, fevl. 1910); 
8° Le transfert Ct Dehli de la capttale des Indes (Bttll. du Comite de b'Asie 

fraezectise, 1912, 22 ss.); 
9° Organisation ctes etudes orientates au Portu,gat (ibid., 1924, 73 ss.). 

P. Pelliot. 

Arnold VISSIERE. 
En ce premiela semestre de 1930, ou l'orientalisme a ete si dllrement fi appe, 

no-us avons perdu en France Arnold VISSIERE, mort a Paris le 28 malsl930 
dans sa 72e annee. Nous lui consaclerons dans le plochain numero du T'oltng 
Pao un alticle special, avec une biblioglaphie corr1plete de ses travaux. 

P. Pe11iOt. 

JOSEf MAREWART (MARQUART)- 
JOSef MARER\rART (OU M.\RQUART comme il ecrivit son nom jusquen924? 

a peli dans un accident le 4 fevrier dernier; il etait ne enl864,debutadalls 
la science a Tubillgen, passa a Leide en 1902 etfutenfinnomme a unechaite 
de philologie ilanienne et arnlenienne a Berlill en 1912. 

L'eludition de Markwart tenait du plodige, et son don de conlbinaison 
etait infini. Philologue et ethnographe, il confi ontait les monuments ]ittel aires, 
les inscriptions, les monnaies, les coutumes de toutes les epoques, detousles 
peuples, de toutes les l.angues, et en tirait toujours des solutions nouvelle¢. 
Le danger de la methode etait son extreme haldiesse, et une tendance aus 
corl ections de texte qui allait pal fois j usqu'a l'abus. Markwart d'ailleurs 
enongait sousent a des conclusions qu'il avait paru d()nner d'abord comllle 

certaines; nul n'a hesite moin, que lui a se colriger. Les services qu'il a 
rendus sont considerables, et il continuela d'en rendre longtemps apres sa 
mort, tallt il y a encole dans son eeuvle, si discursive, delesultatsUenpuis- 
sance" qu'il a.ppartiendra a l'avenil de degager. 

La partie de l'ceuxJe de Markwart qui interesse plus directenaent nos 
etudes comprend ses Histortsche Gtossen :Ss den atttiErkischeaz Inschriften 
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(TVZKMI, XII [1898], 157-200); Die Chronologie der alttiirkischen Inschriften 
(1898); Ertns'ahr (1901); Osteuropaiische und Ostasiatische Streifzige (1903); 

tvuwaini's Bericht iiber die Bekehrung der Uigutren (Sitz. d. pr. Ak. d. W., 
1912, 486-502); Ueber das Volksturn der ICoranen (1914); en collaboration 
avec J. J. M. DE GROOT, Das Reich Zabul und der Gott 2Zun (Festschr. f E. 
Sachau, 1915, 243-292). Enfin it avait commence un ouvrage Wehrot und 
der Fluss Arcang, auquel il a renvoye ma.intes fois; les 160 premieres pages 
en ont ete imprimees chez Brill il y a plus de vingt ans, et je puis ternoigner, 
les possedant, de la place importante que jouent les textes chinois dans cette 
etude de geographie historique sur la Sogdiane et la Bactriane jusque vers 
le Xe siecle. 

Quand Chavannes eciivait ses Documents sur les Tou-kiue occidentatux 
(1903), Markwairt lui suggera ou lui fournit bon nombre d'identifications. 
De mon cote, j'ai consacre une longue etude au memoire sur les Comans 
(A propos des Comans, dans JA, 1920, I, 125-185). 

Le Btull. of the School of Or. Studies, t. V, 897-902, contient, a la suite 
d'une courte notice biographique par Sir E. Denison Ross, une bibliographie 
provisoire de Markwart etablie par M. V. Minotsky 1. En outre, je crois sa- 
voir que M. Bartol'd se propose de passer en revue tout l'aouvre de Markwart 
dans une monographie qu'il est mieux qualifie que quiconque pour rediger'. 

P. Pelliot. 
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1) J'y releve l'omission de I'article -Die nichtslawischen (allbulgarischen) Ausdriicke 

in der bulgarischen Fiirstenliste, paru dans T'oung Pao, 1910, 649-680. 
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Richard WILHELM. 

Le professe11r Richard WILHELM etait gravement malade depuis un an, 
sans que son activite d'ecrivain en fuit ralentie. Le 14 f6vrier 1930, on le 
conduisit a une clinique de Tubingen; c'est lh qu'il s'est eteint premature- 
ment le ler mars, age seulement de 56 ans; on l'a enterre 'a Bad Boll pr6s 
Goppingen, lh oui il avait debute' comme vicaire, lIa oii il s'etait marie. 

Richard Wilhelm etait ne 'a Stuttgart le 10 mai 1873. Po&te, musicien, 
il se sentit en meme temps attire par la theologie; ses examens achev6s, il 
alla cornme vicaire 'a Bad Boll, puis 'a Backnang. C'est de Bachnang qu'en 
1899 il fut envoy6 comme missionnaire a Kiao-tcheou; bien vite, la Chine le 
conquit. Dans le chaleureux article qu'il consacre a la m6moire de Wilhelm 
(Sinica, VI, 49-57), M. W. F. Otto conteste que Wilhelm soit revenu de Chine 
autre qu'il n'y etait parti; et c'est exact si on entend par la qu'il avait garde 
son enthousiasme, son ardeur au travail, son optimisme, sa bonhomie. Mais, 
quelques pages plus loin, M. Carsun Chang (p. 72) rapporte ce propos que 
Wilhelm lui tint un jour: "Ce m'est une consolation que, comme missionnaire, 
je n'aie converti aucun Chinois." II faut donc bien que Wilhelm, parti sin- 
c6rement en Chine pour etre missionnaire, ait change l'a-bas. Comme le dit 
M. C. Chang, "Richard Wilhelm vint en Chine thcologien et missionnaire et 
quitta la Chine disciple de Confucius". Apres etre parti pour precher en Chine 
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